






Vous tiquez mais les tordus moi m’font pas paniquer
Gotovina	 - Mon employeur n’aime pas l’imprévu/ Nous sommes venus réclamer son dû/ Un kil 
de C est toujours en liberté/ Et toi aussi enculé qu’est-ce que t’as bavé ?
Cray	 - Que dalle… ils ont rien dans leur putain de dossier/ Votre boss faut lui 
demander un délai pour rembourser/ Vous m’coursez partout mais j’ai pas de solution mainte-
nant/ Alors ça sert à rien de me répéter tout le temps

Parle ! Parle ! T’as dit quoi aux condés ?/ Parle ! Parle ! Comment tu vas rembourser ?/ 
Parle ! Un homme paie toujours ses dettes/ J’vous l’répète, j’ai plus rien, shootez moi en 
pleine tête

O. Tiville	- Ti’père, Tu passes pas au parloir tu croyais vraiment t’en sortir/ Perso rien 
que pour Machoire j’vais t’faire une nouveau sourire
Cray	 - De qui tu parles ? Moi j’me suis occupé d’un autre gars/ Je ne connais pas de 
Machoire et la mienne est dans un sale état
Gotovina	 - Passe moi la javel pour que j’excelle/ Approfondir tes séquelles à l’opinel 
Cray	 - Mais bordel puisque je vous dis que peux rien faire pour vous/ Me frapper, me 
buter ne résoudra rien du tout
O. Tiville	- Bois ça et aboie ton Adrienne petit roquet/ Mange-ça bientôt tu ne sers à 
rien crétin
Cray	 - Ça vous excite hein ? de vous défouler/ Sigmund aurait parlé d’un truc à 
compenser
Gotovina	 - Espèce de junkie psychopathe et névrosé/ Tu t’agites comme une marionnette 
démantibulée
O. Tiville	- Hinhinhin… On dirait une de mes poupées de prière/ Faciès de piné, pourquoi tu 
hurles pitié missié/ Tu nous as pris pour l’amnésie internationale à t’amnistier
Gotovina	 - Je vais te limer les dents pour venger Machoire/ Percer tes testicules avec 
mon rasoir
O. Tiville	- Huumm… comme c’est bon cette montée d’adrénaline/ Il ya de l’électricité dans 
mon sang à Dessalines/ Mais que vois-je sur mon chapelette/ De l’urine ou du sang la Fau-
cheuse s’apprête
Gotovina	 - L’odeur fécale de tes sphincters relâchés/ De blessures létales en orbites 
énucléées/ J’ai plus torturé de mecs que baiser/ Je suis un Mozart dans l’art d’exécuter/ 
Tu en as des heures pour agoniser/ Sans que personne ne puisse te sauver
Cray	 - De toute façon je n’en ai plus pour très longtemps/ L’un de derniers mots que 
j’entends c’est :

Parle ! Parle ! T’as dit quoi aux condés ?/ Parle ! Parle ! Comment tu vas rembourser ?/ 
Parle ! Un homme paie toujours ses dettes/ C’est net vivement que mon calvaire s’arrête

Séquence 17 : (Intérieur-nuit / Cray) TWIST
Cray 	 - Mon portable putain… 
Dan (tonalité puis répondeur) - Ouais j’suis pas là, laissez un message… 
Cray 	 - Allo c’est moi j’aurais du t’écouter, ils m’ont retrouvé, là ils viennent de 



bouger parce qu’ils croient que j’ai canné, j’suis à l’hôtel de la Mairie, chambre 13, re-
trouve moi viens m’aider sérieux j’suis désolé, désolé vraiment… (Le portable sonne – Vous 
avez un nouveau message ; aujourd’hui à 22h)
Dan	 - Allo c’est moi j’aurais du t’écouter, ils m’ont retrouvé, là ils viennent de 
bouger parce qu’ils croient que j’ai canné, j’suis à l’hôtel de la Mairie, chambre 13, re-
trouve moi viens m’aider sérieux j’suis désolé, désolé vraiment

Séquence 18 : (Intérieur-nuit / ???) … POUR MIEUX RÉGNER
1, 2 1, 2/ 1, 2 1, 2/ On est les deux seuls à ne pas avoir penser qu’on était les mêmes / 
1,2 1,2/ 1,2 1 ,2/ On est les deux seuls à ne pas y avoir pensé puisqu’on est seuls tout

Du sang plein la bouche et ce froid qui me transperce/ Je ne sens plus mon corps et une 
douce musique me berce/ C’est la mort / qui m’appelle et me supplie / De venir la rejoindre 
ciao / Arrivedercci / Apparemment / je ne faisais que jouer un rôle / Dans la course à la 
folie j’crois que j’ai décroché la pôle / Et ma position est claire / jaillie de l’obscu-
rité / 2 mecs en un seul qui passent le temps à se friter / Je ne pleurerai pas ce monde 
qui ne me regrettera pas / C’est quand tes larmes sont sèches que La Faucheuse ne te rate 
pas / Je n’en peux plus de louper, rater tout ce que je touche / J’me couche / le goût amer 
de l’échec dans la bouche / Alors 1,2 1,2 / Moi c’est toi et inversement / Soigner tout ça 
va pas se faire avec 1 ou 2 pansements / Je me suis menti à moi- même et à tous ceux qui 
m’entourent / Attends je me goure en fait j’t’ai menti à moi tout court / 

Vivement que ça s’arrête / J’ai franchi toutes les étapes / Echarpé , en charpie, comme un 
sac de frappe / Nappe / Toute cette douleur d’un brouillard irisé / Qui peu à peu / tout 
doucement / finit par m’apaiser / J’suis baisé / moi et mes illusions de célébrités / De 
richesse, de reconnaissance, mais la vérité / C’est / que j’écrivais pour ne pas mourir 
seul dans ma cellule / Me sentir exister / laisser une trace sous la cellule / Prisonniers 
d’un corps qu’on partage en colocation / Vu l’état des lieux on récupérera pas la caution 
/ Rideau !!! / Et c’est notre dernier tour / Pas de rappel à ce concert / Ce fut un four 
/ Seul dans la mort / Qui est ce fidèle ami ? / Diviser pour mieux régner ne nous a pas 
réussi / Etre ta victime de ma démence est ton plus grave crime / Divisés pour mieux sai-
gner / Après l’abîme… … 




